
LA révérende pasteurNadia Jocktane, de l'égliseChrist révélé aux Nations(CRN), était mardi dernier,à la maison d’accueil pourorphelins et enfants aban-donnés SOS Mwanas, sise àBelle-Vue 1, dans le 3e ar-

rondissement de Libreville. Dans cette structure, la ser-vante de Dieu, qu'accom-pagnait son équipe, apartagé la parole célesteavec les jeunes pension-naires résidents, de mêmequ'elle a offert aux intéres-sés des produits divers, àsavoir : des kits scolaires,des vêtements et des den-rées alimentaires. 
« Ce modeste don est une
manière pour nous d'appor-

ter notre contribution à
l'épanouissement de ces en-
fants et à leur bien-être. Et
surtout leur prouver notre
amour. Car Dieu est un Dieu
d'amour, et c'est cet amour
qui nous amène ici. Le plus
important pour nous n'est
pas le matériel, mais la pa-
role de Dieu que nous
sommes venus partager
avec eux aujourd'hui. Un
message d'amour. Car, il est
écrit : l'homme ne vivra pas

seulement de pain, mais de
toute parole qui sort de la
bouche de Dieu», a rappeléla religieuse. Avant de pro-mettre aux enfants et res-ponsables de l'orphelinatd'autres rendez-vous.Ravis, les encadreurs deSOS Mwanas n'ont pasmanqué d'exprimer leurjoie en recevant ce pré-cieux don, tout à la fois ma-tériel que spirituel.

La parole de Dieu et des produits divers pour les pensionnaires 
Bienfaisance/ Christ révélé aux Nations à SOS Mwanas

AEE
Libreville/Gabon

Soc ié té  e t  Cu l tu re8
Jeudi 14 Décembre 2017

LE groupe BGFIBank, im-planté dans onze paysd'Afrique, d'Europe et del'Océan indien, a commé-moré, samedi dernier, sajournée de solidarité aubénéfice des communau-tés, le BGFIday, sur lethème générique ''Le col-
lectif au service de l’excel-
lence''. Cette édition a étécélébrée sous le sous-thème ''L’éducation et la
formation des généra-
tions''. A Libreville, c'est l'écolecatholique Saint Michel deNkembo, un établisse-ment à cycle complet, quia accueilli environ 300''Bgfiens'' issus des diffé-rentes composantes (As-sinco, BBS School of

Management, BGFI Gabon,Finatra, BGFI Bourse, etc.)du premier groupe ban-caire de la Communautééconomique monétaire del'Afrique centrale (Cemac).Munis des gants, pinceaux,balais, raclettes..., ils ontdonné le coup d'envoi des

travaux de réhabilitationde cette école primaire, oùest scolarisé un millierd'élèves et où il manqueparfois le minimum néces-saire, à l'exemple des sani-taires. Coups de peinture, dond'ouvrages en vue de la

création d'une biblio-thèque, don d'équipe-ments (tables-bancs,tableaux, portes, étagères,sanitaires modernes) ontconstitué l'essentiel del'action des agents dugroupe BGFIBank àNkembo. 

A la fin de cette premièrejournée de réhabilitation,c'est un établissement enpartie flambant neuf queles personnels du groupeBGFIBank ont laissé auxapprenants et à leurs en-seignants.Une grande satisfaction

pour sa directrice, Natha-lie Moutsinga, qui a vive-ment remercié lesresponsables du groupeBGFIBank, au nom de sacommunauté scolaire.Étaient également pré-sents, le directeur du 1erdégré de l'Enseignementcatholique, Jean MichelPendi, et le président del'Association des parentsd'élèves (APE) de l'éta-blissement, Fabien Es-sone. Tous ont joint leursremerciements à ceux dela direction de l'école. Selon Mme Garandeau, se-crétaire exécutif de la Fon-dation BGFIBank, leBGFIday est organisé tousles mois de décembredans l'ensemble des paysd’implantation du groupebancaire. Dans le butd'''offrir des outils de per-
formance scolaire'' à l'élitede demain. 

BGFIBank réhabilite l’école catholique Saint Michel 
de Nkembo…

Au service des communautés d’implantation
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Vue d'un bâtiment réhabilité.
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Les ''Bgfiens'' sortant les anciens tables-bancs des
salles de classe, en vue de les remplacer.
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"DE l'eau potable pour une
vie saine". C'est le thèmeretenu cette année par lesresponsables d'Ecobankpour l'organisation de lajournée de partage et degénérosité, initiée depuis2013 par le groupe ban-caire panafricain. Après lecentre de santé de Nkembopour son lancement, suivide l'école urbaine du cen-tre, le centre social d'An-gondje et la maternité du

Centre hospitalier régionalde Melen l'année dernière,le tour est revenu à l'hôpi-tal égypto-gabonais, sis àBeau-Séjour, dans le 5e ar-rondissement de Libreville,de recevoir la caravane dela filiale gabonaise dugroupe bancaire.Bien qu'engagée dans latransformation du paysagebancaire africain, en pro-posant à ses clients "desproduits financiers pra-tiques et abordables", Eco-bank accorde beaucoupd'importance aux commu-nautés locales. Aussi, a-t-elle initié une journée
spécialement pour venir enaide aux personnes dans lebesoin. Dans cette optique, un im-

portant don de matériel fa-cilitant l'accès à l'eau pota-ble a été offert à cettestructure hospitalière de

…Ecobank apporte de l'eau potable à l'hôpital égypto-gabonais
LBON
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Une vue du stock d'eau potable offert à l'hôpital
égypto-gabonais.
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Photo de famille avec les jeunes pensionnaires.
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Le pasteur Nadia Jocktane (Jeans) et son équipe,
au centre SOS Mwanas.
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proximité. Le don estconstitué de citernes, filtreset bonbonnes d'eau. A celas'ajoutent des mousti-quaires imprégnées et dumatériel de nettoyage.Dans son adresse de cir-constance, le directeur gé-néral adjoint d'Ecobank,Amadou Moctar Sall, n'apas manqué de justifier lechoix du thème, expliquantqu'il constitue une réponseà la sonnette d'alarme tiréepar l'Unicef, indiquant : «
sur le 2,1 milliards de per-
sonne n'ayant pas accès à
l'eau potable dans le monde,
près de la moitié vit en
Afrique subsaharienne.» Ceproblème qui a des réper-cussions non seulementsur la santé, mais aussi surl'éducation et les opportu-

nités économiques, perpé-tue, par conséquent, la pau-vreté. C'est pourquoi, apoursuivi M. Moctar Sall, «il est important de savoirque chacun de nous peutfaire une différence, mais ilfaut commencer quelquepart.»Le directeur général del'hôpital égypto-ganonais,Dr Zacharie Mfourou a euce mot : « ce don vient àpoint nommé pour amélio-rer notre situation enterme d'alimentationd'eau, pour le bien-être denos patients.» La cérémonie s'est achevéepar une visite guidée detous les services de lastructure hospitalière, fruitde la coopération entre leGabon et l'Égypte.


